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M. de Ramezay, après son depart de la Nouvelle-France.
Des documents inédits que nous devons à M. Xavier du 

Pavillon, descendant de M. de Ramezay, nous permettent 
de lever le voile sur l’existence du dernier lieutenant de roi 
de Québec.

* * *

En arrivant en France, M. de Ramezay fixa sa résiden­
ce à Larochelle. Il passa une partie de l’année 1761 à Blaye 
(Gironde) et à Bordeaux.

En 1765, à l’arrivée en France de sa femme, de sa fille 
et de son gendre, M. de Bellot, il se fixa définitivement à 
Blaye (Gironde). C’est là qu’il mourut le 7 mai 1777. Sa 
femme, Marie-Louise Godefroy de Tonnancour, décéda 
aussi à Blaye le 16 juillet 1791.

* * *

Le 9 octobre 1760, M. Berrver, ministre de la marine, 
autorisait M. de Ramezay à lui envoyer un mémoire justi­
ficatif, se réservant de décider l’usage qu'il serait possible 
d’en faire. M. de Ramezay fut très lent à rédiger ce iné- 

II en fit même plusieurs rédactions qui sont toutes
Au mois d’avril 1764,

moire.
entre les mains de M. du Pavillon, 
son travail 11’était pas terminé, comme on peut le voir par 

lettres datées de Paris les 13 et 14 avril 1764 et adres­
sées à son gendre et à sa femme.

Le 20 juillet 1764, le duc de Choiseul, qui venait de 
prendre connaissance du mémoire de M. de Ramezay, lui 
refusait l'autorisation de le faire imprimer et distribuer.. Il 
écrivait : “Il contient des détails que d autres officiels 
pourraient avoir intérêt d’expliquer, peut-être même de 
contredire ; il convient à tous égards que vous vous abste­
niez de rendre ce mémoire public. Le Roi s'est d’ailleurs 
suffisamment expliqué sur votre compte en vous accordant 
900 livres pour votre retraite."

M. de Ramezay eut-il recours à la “Gazette de Hollan­
de" pour la publication de son mémoire, ainsi qu'il le dit 
dans une lettre à son gendre du 13 avril 1764. ? La chose 
n’est pas probable.
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